
.. MLANGES RELIlEUS SCtIENTIFQUTES POLI.TIQUES 1;T LITTnAIRlS

entre la.ville et la.Pointe-Levi ; il a fait un *froid intense li nuit dernière;
ce matin le fleuve est presque entiêre-ment cou vert de glaces et la rivicre
Saint-Charles est prise Jdcm.

Transport de Farines 41méricaincs cin Jlgére.-Il a été vendu, dernie-
remient, i la Nouvelle-Orléans, plus de deux riiille iairils tie farine, destinés
à être transportés directement à Alger.
. Tlêlg>phe Elec!rque.-La malle américaine qui est arrivée ce soir af
heures nous annonce la nouvelle dultne victoire remportée par le général
Wool, et une autre par le colonel Doniphan. C'est-à:dIre que ëes deux
braves sont entrés dans deux villes dont lIs nortes étaient ouvertes et sans
*oup érri'r l les noms d'es villes'sont Monclava et Cichuahua. . .

'On dit que armistice de Mionterey est rompue. Qu'on doit attaquer St.
Jean d'Ullon.

-Une dépêche Télégraphique- de. Wa-shington, en date -de samedile 5,
nous apprend Parrivée de M. .Calhoun. Il y avait déjà un nombre suflisant
de membres pour les.deu:x chambres. , Pas de nouvelles du.Sud. La Cali-
fornie est fornellement annexée par le Conmodore.S:egston.

Le.7 décembre était le jour fixé par.'a' loi pour Pouvertured u congrès
des Etat-Unis. Aux dernières dates dle Wahir'.ton, les membres:-arr-i
vaient déjii ci grand nombre pour choisir leurs quartiers d'hiver et se trou-
ver a leur poste dès le commencement de la lutte qui va s'engager entre les
partis. La session sera probablen.ent une des pilus orageuses qui niernt jamn,
viu lieu. Le président Polk aura fort à faire à disculper sa conduite à P -
gard du Alexique. Une guerre injuste,.aggressive, inconstitmionnellement
entreprise et ruineuse pour lesjiriances dtu pays ; cette guerre, au moyen
de laquelle il comptait *ssurer sa réélection, lui a porté malleir en faisant
tourner, 'contre lui et so:r parti, les électiôns qui vieinent d'avoir lied dlans
les états de New-Xork, Pensylvanie, Ohio, Massachusets;-New-Jesey ei
autres. -11 est vr..i que les :nouveaux membres élus nie siégeront pas, nIu
congrés actuel ; niais la certitude que la majorité utit prochaini congrès lui
sera hostile n'en rend pas moins sa position fort embarrassante, sinon trés-
critique. On l'a menacé même de le mettre en accusation dès l'ouvertîie
du coneres :nous ne pensons pourtant pas que le parti Wh:g, dans l-exalto-
tion de son triomphe, aille si loin ; car ce serait -'exposer imprudemment
a voir ce triomphe se changer'én défaite. ,Une autre cause qui a puissam -
ment contribué à ce reviéeriemet le parus, atira aussi une large part .dans les
débats du congrès : c'est le nouveau tarif, calqué, j.usqu-a un certain point,
sur les principesde commerce libre de sir RobertPeel ; c'est le tarif, petit-
être plus que toute attire catiLe, qui en'privaut les mantifactures nai5santes
et les produits indi.enes de la protection dont ils jouissaient sous le tarif âe
1842. a tournéla Pensvlvanie, surtoût, coutre M. Polk.' 'Aux Efats-Unis:
ont se'nt.bien que le ônriéréce /ibre était une néces:ité tationale,ini;îérieise,
ponr l'A ngleterre, et que c?'est dans son iiitérêt 'seul qu'elle 'en a ndopté 'OI s
principez et qu'elle cherche à les faire prévaloir chez les au ires peuples. Le
système des sou-trésoreres/ qui n'a pas eu le succéique M. Polk en at-
tendait, aura probablement aussi 'sa part dans les' débtsorageux qui vont
s'ouvrir à Vshington.

-A la turne date, il y avait en circulation $3,072,283 97 de bons du,
trésor. On assure que la banque de la mièropole-à Washingion a pris pour
$50,000 -de bons portant 5 215 pour cent d'intérét ; la banque des Artisans

-de New.Yor-k, ,10,000 ; Corcoraun etc. Riggs de .Washington, $30,000.
Les bons du trésor qui portent interét d'un millième pour cënt peuvent
'tre déposés et échangés contre ceux qui donnent'ui interét de 5 2J5 pouir
cent.

-Le steamboat anglais 'XortA 1merica, voyageant entre St. Jean et
Boston, a péri dans la nuit dît 25 ultimo. Tous lei passagers, ainsi que l'à,
quipage ont été sauvés. à l'excention d'un 'chatifreur. Mais le barage et la

'cargaison ont été perdus. .
.... re. .

IMPORTAN CE DE L'ETUDE DE 'ECONOMIE POLITIQUE.

ARTICLE.
Lu devant l'Institui canadien, àl tontreI, le 19 no:embrc 846, par l'auler

A.PAsSUNT, CZ.
Suite ekfine.

Maintenant, Mesdeurs, tie penserez-vous pas avec moi que -ce,
n'est qu'en tremblant qidun législateur doit aliord5r lcs"questions
d'économie politiq'ue : et qu'ils assument une immense responsabilité
ceux qui, pouvant le f'ire, négligent les moyens dc pouvoir .se pro-
noncer avec Connaissance de cause ? Mai-qion n'aille pas' croire
que cet te'responsabilité pèse seulement sur ceux qui se mélent direc-
tenent de'llgislatiorb 'étude de I économnie plitiquté est nécessaire
et partant obligintire à tout le monde. Sur ce point écoutons Say,
dans son discours préliminaire

On a crtu longtemps, dit-il, que l'économie politique était A l'a-
XMge seulement du petit nombre d'hommes *qui règlent les afihires
de Pétat. Je sais qu'il importe que les hommes élevés au pouvoir
solent plus éclairés que les autres ; je sais que les fauttes (es parti-

-çulies. ne puvent jamais riner qu'un petit nombre de familles,
iandis que celles des princes et des ministres répa~nde'nt la désola'

lion sur tout ti pys. iais les princes et, les ininistres peuvertlj
étre .éclnirés, lorsque îes siinples pu H iclier no le so1 tas ?.

1Dans. îes pnys où l'on a le bonheur d'nooir un gouîerneen
représentatif, ei:tquî.e citoyen est bien plus encore'dins l bliati ion
(le s'inistruttii.e udes principes de P'conomie poltic puisque Ià, to t
homme est appelé-t déhbérer sur: les anl'aires de l'éîit. Enfin' c'est
toujours S:Iy qui parle, en supposunt que tous ceutx .qi ipr'einne I
part nu gouenent. dans tois les rdes. >ussciit étre htbil
sans que la tnation lu !fût, ce qui est tuu-a-lint inprobable, quelle
.résistalce n'prouverait pas l'accomplissement de leur- meilleurs des-
som.nsQuels obstacles ne rencontreriwt-îis pas datnsi L..s prégitiés de
de ceux mnies ri favoriserait là plus leurs operaions. Por
qu'une nation jouisse d'un bn' sy'stèmeu économique, il ne suflit pnqs
que les chefs soicnt capabIes d'udopter les mîeilluiîrs plians , il liut de
pl us que. la naition soit ci étui t (lb les.reccvoir.

.11 serait possibles le, iinultiplier les, citatioris sur ce point, conime
il est fheile de trouver dans l'hisitoire îles peuples ntite floulu d'exemî-
ples lppui de ce que nuus venons de lire. r Je vous en rapporterni
titi fort renarquable, qui tic laisse rien à fdésire'r. En 1733, Sir
l1obeért Wialpole pi-oposi ii plan finanicier, a'In' pour objet d'iô-
troduire le sy'sième d'entrept qui devnit..rçndre Londres le flus
g'and mn rché dit monde, ce qu'il est aujoui'd'hui enfin.. Alors inal-
heursetienct, In science économique, en Angleterre comme dnîs
tout l reste le l'Europe, ci était encore au bercequ;la nation
Anglaise i'était pas encore ei état de recev ur le plan de son ti-
nistre, tout excellen't qu'il fût ; la seule prop.osition qui ci fut faite
faillit soulever le pays, et ce ftt avec les pii'svives démonstrations
de joie que lu peuple acueill.it l'abandoin de la mesure :Et telle
était la force dles p)rjugé:s que ce tic ftit'qu'enî 1SO3, trente ans plus
tard, que put étre adopté s'ans danger le système d'entrepot, la plus
grande amilioration, <lit M. Cullocl.qIui ait peut-étre jamais été faite
tiins la police finaicière et. commerc'iale du pays.'

- JL'i'norance, ou les préjugés ci fait d'éconohîie politique tie fait
pas seulement rejeter île bonnes mesures législatives, ils ci imposent
en .ouitre, de niativaises.

..Celui qui pour la première fois étudie l'économie politique, est
frippé d'étonnement à In vue des erreurs monstrueuses que lui signa-
lent ses nuteurs a chaque page chiez les nations les plus ivancées,
comme chez les Itomnies les plus éclairés. Vous voyez lEgypte
obliger les enfants' à exercer le' inênie -état que leurs pères, comme
si li nuture donnait nécessairement aux hi.nies les tptitudes parti-
culières à l'état oü ils naissent.; sans parler du danger d'encombrer
certaines industries, et d'en laisser d'autres tvec ui nombre insufli-
sant de travailleurs, selon les besoins variables de la société. Vous
voez dans certains états de l'ncienne Grèce les iravaux industriels
absolument interdits aux citoyens, qui étaient à peu près ce que sont
les 'nobles modernes. Ctte loi se rencorntre à l'état de préjugé ñ
Rome, mais si profondément enraciné que Ciceron, cet esprit si
philusopliiquc, n'a pli s'en _arder. Le iîenu négocc est sordide et
déshonorant à ses vaux, et toute la gràce qu'il lait nu grand coin
merce c'est de dire qu'il n'est pas tott--f-it aussinéprisable-.non-
admodcZiln uupeianda. Avec une pareille idée. la Grèce et Ronie
n'auraient jamnis e xist g. sn s «I sciveý. Chtez les mondernes vous
voyez s E.pagne devenir la victime de cette er.reur commune na-
guère que l'or et l'argent étaient la seule source de la richesse, au
point que dans presque tous les Etats tle l'Europe on passa des lois
pour prohiber Pexportatioi de cesmétaux. C'était raisonner aussi
bien que lavnre qui se laisserait mourir de fimi sur son trésor. Les
opérations de la 'fameuse Conpntgnie des Indes Orientales en An-
g'oterre, fuirent longtemps énees par cette cause, et ce ne fut qu'a-
près 63 ans de discussion qu'elle ob.tint pour elle et poliur le commer-
ce particulier, liberté pleine et entière sous ce rapport. C'est. 'dire
que 'Angleïerre repoussa pendant 63 tns une mesure qui a contri-
bi.é aitant et plus que quoi qiue se soit,.à lui donnetr deux, cent mil-
lions de sujets. cn Asie. 'Enfin, pour citer quelques noms célèbre-
.rès .mudcrnes, on voit 'ilontesqtujeu et Voltaire préconiser le lùxe
comme un bienfpit, presque a Pégni d'une vertu. Louis XIV disait
qîu'un Roi fiuisait 'numône en dépensant beaucoup ; mais quelques
soisate Pns plus tard le peuple de Paris préludait à une terrible
révoluttion' ci deainndant diu pain. l i nul re inonarque plus rappro-
cié de nous encore que le grand Roi, Fréderic Il, -stirnmmiiiimé.aussi'
le Grand,trouîvait qu'e la *ttuerre étnit innmyen admirable de distri-
biter égauleteit dans ses Provinces les subsides que les peuples four-:
nissnieitaui gouverne ment- Ceites,les peuples se fussent beaucoup
imeux trouvés qu'-in leur eut laissé ces subsides.

'l'crminons ces quelques exemples d'irreurs choisies-entre d es mil
liers d'autrek; ciez les peuples étrangers, pur une exemple - tot:
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